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JE, TU, NOUS AIMONS LA PAIX 
COMME UN SOUFFLE 

DE PRINTEMPS ... 
Au fil des ans, à la fois semblables et différentes, sont 

les fêtes du Parti. La fête fédérale 83 du week-end der- , 
nier n'aura pas failli à la règle et de son succès se déga­
gent d'in téressantes réflexions. 

La première sautait aux yeux, au cœur de tous : la 
volonté de lutter pour la paix· imprègne l'action des 
communistes et rencontre un extraordinaire écho dans 
de très larges couches de la population. Mots d 'o1:dre, 
expositions, initiatives diverses reflétaient dans toute la 
fête cette aspiration. Leur impact très favorable permet 
d'espér er un grand succès pour la Fête de la Paix du 19 
juin à Paris. D'ailleurs, plus de 60 inscriptions furent 
enregistrées sur la fête. 

E~ puis, de cette foule nombreuse, enthousiaste, de 
cette fête jeune, de cette fête dynamique, ressortait dans 
les débats, les discussions, cette idée force exprimée de 
façon bien différente l'an dernier, d 'une confiance renou­
velée dans le P.C.F. Que nous étions là bien loin des 
espoirs de la droite et de la fausse gauche de voir notre 
parti paralysé par les interrogations politiques par elles 
suscitées? 

Témoignages d 'ailleurs· de cette confiance renouvelée, 
les 51 adhésions au P.C.F., les 47 adhésions au Mouvement 
de la . Jeunesse Comml.lniste, les 16 abonnements à l'Hu· 
manité, les 15 abonnements ·à Révolution, les 12 abonne· 

. roents_ aux Cahiers du Communisme, les 21 329,90 F de 
livres vendus au stand du « Livre Ouvert ,., les 9 600 F 
de livres vendus au Livre-Club Diderot. 

Et aussi, dans ce contexte, comment ne pas se réjo.uir 
d'observer l'impact rencontré par l'initiative de la Fédé­
ration pour aller vers une fête d'une qualité sans cesse 
améliorée. D'une certaine communion entre la décis,ion 
et l'aspiration s·ous-jacente qui existait chez les commu­
nistes naquit quelque chose de nouveau, comme un souffle 
de printemps. 

Ce souffle d 'ailleurs, s'était déjà fait senti_r -peu avant 
dans cette région, avec les é lections municipales et une 

.des notes · significatives était bien sûr la présence .de !)Om­
breux nouveaux édiles dans les stands, en partictùer d~s 
grands chantiers, . d 'Alsthom-Atlantique à Dubigeon. 

Et n 'es t-ce pas aussi un symbole de voir cette grande 
fête présidée par un jeune maire communiste, ouvrier à 
la· SNIAS? 

De m ême, n 'est-il pas « historique » de voir s ur cette 
fê~e - et pour la première fois - un stand de la cellule 
d e Penchâ teau, animé par un jeune t echnicien de la 
SNIAS qui s iège aujourd'hui non pas à cô té mais en face 
MESNIER au Cons eil Municipal. 

C'est cela aussi la loi nouvelle qui permet à des 
communistes d'ê tre présents dans d es villes comme celJe­
là, dominée sans partage par un poulain d'Ollivier GUI­
CHARD, qui semble, depuis mars 83, en attraper de 
l'urticaire. 

· Ouj, samedi et dimanche derniers, on Je sentait et on 
l'aimait bien, ce souffle d e printemps. 

A 

L'APPEL 
DE 
100 

personnalités 
POU-R 

LE 
19 JUIN 

A 
PARIS 
(Voir page 8 ) 

FETE pour la PAIX 
19 ·JUIN A PARIS 
INSCRIVEZ-VOUS AUPRÈS DES MILITANTS DU P.C.F. 

ou à 
41, Rue 

la Fédération 

des Olivettes 

du P.C.F., 

NANTES 

D .l!BAT 
avec 

Pierre JUQUIN 
Membre du Bureau politique 

du P-arti Communiste Français 

Jeudi 9-Juin~ 20 h 
Salle des Conférences - Ex-Manu 

boulevard de Stalingrad - NANTES 

-



Cinéma - Spectacles - Art - Loisirs - Cinéma - Spectacles - Art 

,. Cinéma 
le.r Club·· 
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76, <WENUt 
OE LA REPUBLIQUE 

SAINT-NAZA IRE 
fEL. 22.53.41 

Tous tés Jours : 
~ matinées. 2 soirées 

Tarit réduit 
Jeudi et iundi 

pour tous 

LE 
MUR 

(int. - 13 ans) 

Les 
aventuriers 

du ho.ut 
du mondé 

PARTNERS 
(Arts et "Essai s) 

FESTIVAL 
DU RIRE ET 
DE lA PEUR 
• la .foUe lüstoire 

monde e les :tueurs de 
rEclipse. · e Britannia Hospital e Picnic .à tianginc 
Rock 

e Bandits, Bandits 
e Stalker e la ferme de la 

terreur 

îét .22.44.79 

L'ÉTÉ 

fA 1lUNE 
DANS .LE 
CANIVEAU 

'int. - iS ans) 

.. -• ----

.·_Les·· .C~U.B 

LES FILMS 

DE LA SEMAINE 
e l 'HOMME .BLESSE. - Un film de 

Patrice Chéreau, avec Jean·Hugoes An· 
glade, Vittorio Mezzogiorno, Ro.land Ber­
tin, Uza Kreuzer. 

• LA MORT DE MARIO RICCI. -
Un film de Claude Goretta, avec Gian­
Maria Volonte, Heinz Bennent, Magali 
Noël, Jean-Michel Dupuis, Mimsy Far­
mer, Michel Robin . 

• LA LUNE D,ANS LE CANIVEAU. -
Film de Jean-Jacques Beineix, avec 
Gérard Depardieu. Nastassia Kinski, 
Victoria Abri!. 

e LE MUR. - Film de Yilmaz Güney, 
avec Tuncel Kurtiz, Ays,e Emel Mesci, 
Malik Berrichi, Nicolas Hossein. 

• L'ARGENT. - Film de Robert 
Bresson, avec Christian Paley. Sylvie 
Va.~ Den Eisen , Michel Briguet, Caro­
line Lang, Jeanne Aptekman. 

• LES AVENTURIERS DU BOUT DU 
MONDE. - Film de Brian Hutton, avec 
Tom Sel leck, Bess Armstrong, Jack 
Weston, Wilford Brimley, Robert Mor· 
ley, Brian Blessed. 

• LA VALSE DES PANTINS. - Film 
de Martin Scorsese. avec Jerry Lewis 
et Robert de Nire. 

e REVIENS JIMMY DEAN. REVIENS. 
- Fi lm américai11 de Robert Altman, 
avec Sandy Dennis, Cher, Karen Black. 

• L'ETë MEURTRIER. - Film de 
Jean Becker, avec Isabelle Adiani. 
Alain Souchon. Suzanne Flon, Jenny 
Cleve, Michel Galabru. 

e HISTOIRE DE PJERRA. - Film de 
Marco Ferreri, avec Isabelle Huppert. 
1-!anna Schygulla, Marcello Mastroianni, 
Bettina Gruhn. 

• r ES FOU JERRY. - Film de Jerry 
Lewis, avec Jerry Lewis, Herb Edel­
man, Francine York, Mike Mazurki. 

• HIBOSEllMA MON AMOUR. -
Film d'Alain Besnais, avec Emmanuelle 
"Riva, Eiji Okada. Bernard Fresson 
(1959). 

• CI RCULEZ. Y'A RIEN A VOIR. -
Film de Patrice Leconte, avec Jane 
Birkin, Miche l Blanc, Jacques Villeret. 

e LE CHOIX DE SOPJiJE. - Film 
américain de Ala.~ J. Pakula, avec 
Meryl Streep, Kevin Kline. Peter Ma~ 
Nicol. 

• DAR L'INVINCIBLE. - Film de 
Don Coscarelli. avec Marc Singer, Ta ' 
llya Roberts. Rip Torn, John Amos . 

0 QUARANTE-HUIT HEURES. - Film 
de Walter Hill , avec Nick Nolte. Eddie 
Murphy, Annet'.e O'Toole. 

HORAIRE LES KORRIGANS 

Salle 1 : j .v .l.m .. 14 h 15, 19 h 50, 
22 h 30 ; s.d .. 13 h 50, 16 h 30, 19 h 50, 
22 h 30. 

Salle 2 : j .v.t.m .. 14 h 15. 19 h 45. 
22 h 30 ; s.d .. 1:! h 45. 16 h 30, 19 h 45, 
22 h 30. 

Salle 3 : j .v .I ;r, .. 14 h 15. 20 h 15. 
22 h 15 ; s.d .. 14 h 15, 16 h 15. 18 h 15, 

·20 h ~5. 22 h ':5. 

Salle 4 : j .v .l.m., 14 h 15. 20 heures. 
22 h 15 ; s .d .. 13 h 50, 16 h 05, f8 h 20. 
20 h 15, 22 h 30. 

Salle 5 : i.v.l.m .. 14 h 15. 20 h 10, 
.. 22 h 20 : s.d .. 13 h 50. 16 h, 18 h 10. 
101 h 20, 22 h 30. 

5 SALLES 
5 FILMS 

les aventuriers du 
monde bout' du 

LE MUR (int. - 13 ans) 

L'HISTOIRE DE PIERRA 
(int. - 13 ans) 

DAR L'INVINCIBLE 
-LE CHOIX DE SOPHIE 
Oscar Hollywood 1983 • 1°' prix interprétation fémin ine 

" Festival d.u nre et de la peur " aux Club 
Du mercredi 25 m ai a u mardi • P IC N IC A H A N G I N G 

7 juin, les "Club" à St-Nazaire, R OCK, d e · Peter Weir, m ustqu e-
présen tent un exceptionnel FES- G. Zamphir et m usique classi-
TIVAL DU RIRE ET DE lA que, avec Rachel Robec.ts, Domi-
PEUR, avec douze films de qua. . nie Guard, Helen Morse, Jacki 
lité que beaucoup découvriront .. ,c ';, .. Weaver (vendredi, 14 h ; sam edi, 
et que d 'autres reverront, tou- -~ ~;~ 20 h ; dimanche, 22 h 20). 
jours avec le m ême plaisir. . . • BRITANNIA HOSPITAL, de 

Voici le"'J)rogramme: ~Lind~ay And «:i:son, .av~c Léonai:d 
. Ross1ter, B nan 'Pettifar, John 

• LA F OLLE H ISTOIRE DU Moffa tt (sam., 16 h 20 et 22 h 20 ; 
MONDE, de Mel Brook s, ..ayec d imanche 14 h · lundi 16 h 20 et 
Mel "Brooks, Dom Deluise, Made- 20 h). ' ' ' 
line Kahn {mercredi, 14 h 05 ,et (SUITE PAGE 8) 
.22 h 20 ; jeudi, .20 h). 

• LES IUEURS DE '.L'.ECLIP­
SE (int . - 18 ans), 4'Ed Hunt, 
av.ec Susan Strasberg, Jose Eer­
i:er, Lori Lethin (mercr., 16 h..:20 
·et 20 h) ; jeudi, 14 h et 22 h 30). 

A l'affiche 
Nantes ' a 

APOLLO 

1 - 13 h 45, 15 h S5, 18 h OS.--20 h 15, 
22 h 25. plus sam .. O h 30 : LES 
AVENTURI ERS DU &OUT DU MON­
DE. 

2 - 14 h 30. 17 h, 19 h 30, 22 h, plus 
sam. o h 25 : LE- MUR (int. - 13 
ans). 

3 - 13 h 50, 1S h 55, 18 h, 20 h os. 
22 h 10, plus sam .. O h 25 : L'HIS­
TOIRE DE PIERRA (int. - 13 ans). 

4 - 14 h 30. 17 h, 19" h 30, 22 h, plus 
sam .. 0 h 30 : DAR l 'INVINCI· 

• BLE • 
.5 - 13 h 45. 16 h 35. 19 h 2S, 22 h -1S : 

LE CHOIX DE SOPHIE. 

COLISEE (14 h 15. 20 h 15, 22 h 15, 
plus dim., j6 h 30). 

1 - LA MORT CE MARIO RICCI . 
2 - 48 "liEORES. -· 
3 - LA LUNE DANS LE CANIVEAU 

CONCORDE (premier film 19 h 4S. dim. 
14 h ; deuxième film, 21 h 45, plus 
dim. 16 h). · 

1 - HI ROSHIMA MON AMOUR, plus 
SAUVE QUI PEUT LA VIE. 

2 - REVIENS JIMMY DEAN, REVIENS, 
plus DERRI ERE LA PORTE. 

3 - 1941, plus LA BETE. 
4 - SHIEFREED FOLIES, plus QUAND 

LA VILLE DORT. 

GAUMONT 

1 - 13 h 45, 16 h 30, 1g h '30, 22 h 1S : 
L'ETE MEURTRIER. 

2 - 13 h 45. 16 h 30, 1.9 h_;lO, 22 h 15 : 
LA LU.NE DANS LE CANIVEAU. 

3 - 13 h 45, 15 h SS, 20 h os. 22 h 15, 
plus dim. 18 h : LE .JEUNE MARIE~ 

4 - 13 h so.. 15 h 55, 20 h 10, 22 h 15, 
plus dim., 18 h : CIRCULEZ Y'A 
RIEN A VOIR. 

5 - 14 h 15, 16 h 30, 20 h, 22 h 15 : 
ZJG-ZAG STORY. 

6 - 14 h 10, 16 h 30, 19 h 55, 22 h 15 : 
BANZAI. 

KATÔRZA (14 h 15, 20 h 15, 22 h "15, 
plus dim., 16 h 30) . 

1 - L'HOMME BLESSE. 
2 - L'ETE MEURTRIER. 
3 - LA VALSE DES PANîlNS. 
4 - LES DIEUX SONT TOMBES SUR LA 

TETE. 
5 - L'ARGENT. 
6 - COUP DE FOUDRE. 

RACINE (14 h 15. 19 h 45. 21 h 45, 
plus dim. 16 h 15). 

1 - LE MUR. 
2 - SARAH. 

Vl:RSAJLLES rpremier film , 19 h 45, 
plus dim. 14 h : deuxième film. 21 h 45, 
plus dim.- 16 hl 

l - LE PONT DE LA RIVIERE KWAI, 
p lus UNE NUIT A CASABLANCA. 

2 - PROSTITUTE, plus LES ILES. 

OLYMPIA (14 h 15. 20 h 15, 22 h 15. 
plus dim., 16 h 30). 

GANDHI (dolby-stêféo.) 

BIBLIOTHEQUE 

PAUL ELUARD 

30• anniversaire : une bi­
bliothèque forte de 30 000 
volumes, ouverte à tous ! 

Créée en 1953, cette associa­
t ion loi 1901 est installée 5, rue 
Amira l-Duchaffault, près de la 
place Mellinet. 

Les membres du Comité .c:Je 
Direction ont vou lu que cett e 
bibl.iothèqu.e, tielle une armée 
de la culture, et largement 
ouverte à la pensée progres­
siste, soit à la portée de tous. 

Au cours de la dernière as­
semblée générale, les respon­
sables ont dressé l 'état quanti­
tatif : plus de 10 000 livres 
d'étude, plus de 6 000 romans 
français. 4 000' romans étran­
gers. J 3 500 romans policiers, 
3 000 romans d'anticipation, 
2 000 livres pour la jeunesse, 
des romans d'humour. des 
recueils de poésie, des œuvres 
dramatiques. des revues et 
également. des livres en iangues 
étrangères. 

L'adolescent y trouvera des 
ouvrages d'imagination et une 

. riche documentation pour ses 
études; l'adulte aura à sa dis· 
position une gamme de livres 
pour se distraire ou parfaire s'es 
connaissances. Les esprits cu­
rieux. les enseignants, les 
cadres et las étudiants décou­
vriront de quoi satis.faire leurs 
recherches. 

Afin de créer une arumat:Jon 
des locaux, des expositions sont 
présentées annuell'ement, ainsi 
que des bibU,09raphies éditées 
deux fois par an permettant à 
nos lecteurs de m ieux connaître 
le fond de notre bibliothèque. 
Parmi les bulletins parus et 
encore disponibles, on notera 
la Commune de Paris, la Péda­
gogie et la Psychologie, Honoré 
de Batzac. Emile Zola, Boris 
Vian, Voltaire, Jack London, 
Jules Verne, La Révoluti.on 
Française, le Cinéma, le Roman 
Polîcier, Livres pour Enfants et 
t>ien d'autres. Un autre bulletin 
sur Louis Aragon est en prépa­
ratioo, il paraîtra au mois de 
septembre de cette année. 

li est à souligner que la bib"l:­
thèque ne vit que grâce à 
l'action exclusive des bér.évoles. 
Notre association fonctionnant 
eri libre service, les abonnés 
peuvent choisir eux-mêmes le 
livre de leur choix parmi les 
rayons. lis pewent également, 
s'ils désirent un ouvrage , 
s'adresser aux permanents. 

Six cents lecteurs viennent 
en famille (il existe des cartes 
familiales) ou individuellement, 
parfois même de l'extérieur de 
Nantes, car la richesse de notre 
fond attire en effet des per· 
sonnes résidant en ce moment 
dans douze localités de notre 
département. 

Ce sont pour la plupart des 
employés (29 % ), des ensei­
gnants (1 7 % ). mais aussi des 
retraités (15 %). des cadres 
(10 % ), étudiants, ménagères 
ou écoliers. Autant de membres 
dont les préférences se répar­
tissent ainsi : 50 % de prêts 
en romans, 30 % de livres de 
documentation et 20 % de livres 
pour la jeunesse . 

Les formalités d'adhésion sont 
simples : 30 000 volumes sont 
offerts au prix modique d'un 
abonnement de 90 francs par an 
sans autre frais {abonnement de 
50 francs pour six mois). li 
existe également un abonne­
ment spécial pour demandeur 
d'emploi qui est de 45 francs 
pour un an sur présentation de 
la carte de !'Agence Nationale 
pour !'Emploi. Les livres sont 
prêtés pour une durée d'un 
mois. 

Les permanences assurées 
Tous les mercredis : de 16 h 

à 19 h. 
Tous les jeudis : de 17 h à 

19 h. 
Tous les samedis : de 15 h 

à 19 h. 
Tous les dimanches : de 10 h 

à 12 h. 
Les livres sont chers et vou~ 

aimez lire, alors ! Allez à la 
bibliothèque Paul Eluard. Vene-z 
nous voir, le · meilleur accueil 
vous sera réservé. 



t.ES . MARI~ EN. lUTlt 
La lutte ocs manns pour leurs revendica­

tions (salaire, congés, mise en application dès 
ordonnances, pension, retraite-à 50 ans avec 
toutes les annaités · effectuées, etc.) et la • 
défense de la -flette, dé,~Ioppement des tra> 
fics, installations portuaires, e t-c. 

Cettelutte dans le sens,du changement s'est' 
tradùite par trois jours de grève dans notre 
région. Les armateurs ellX, ne sont pas encore 
descendus dans la rue, mais les basses 
œuvres sont effectuées. Le nouveau climat de 
la droite mintaise aidant, sans doute, quel­
ques commis, dont un capitaine, se sont 
comportés en briseurs de grève à la Société · 
cks Abeilles. à. Nantes. Parions qu'ils so.i:cnt 
« autonome » <le quelqne chose. 

Le P.résident de la République a sou:l.igné· 
ck.•:rnièrement son souci pour le monde. mari­
time. Des pressions armatoriales bloquent 
toutes avancées tant sur les revendications 
que sur les investissements à la construction · 
et réparations (menaces de désarmement de 
navires, licenciement, pavillons de co-mpla:i­
sance, etc.). 

Une véritable politique de r elance est pos­
s ible, mais dans ce combat, la t ranqui:!Lilé 
n 'est pas de mise pour aller de l'avant. 

Secours Populaire Français 

Solidarité ·pour le Chili 
Depuis 1973, la solidarité. matérielle et 

morale du SECOURS POPULAIRE FRAN­
ÇAIS pour les enfants et les poptùations 
du CHILI n e s'est jamais interrompue. 

Du « Bateau de la Solidarité » au sou­
t~e!1- constant d~ cantines populaires, de 
l ~ide aux fa.milles des emprisonnés et1 
disparus, de l'accueil des réfugiés en 
FRANCE, le CHILI a suscité un profond· 
courant de sympathie. 

Le. CHILI connaît à nouveau des jours 
tragiques : les ratles, la r épression font 
des victimes, les s tades redeviem1ent 
des prisons... Des milliers de familles 
souffrènt... . 

Le SECOURS POPULAIRE FRANÇAIS 
a fait connaît re sa réprobation aux au- · 
torités chiliennes, demandé l'arrê t des 
brutalités e t le respect des droits de 
l'homme. 

Pour donner un nouvel élan h la soJ.i­
d~rité matériellJe et apporter un pell de 
r e7onfort au,-x familles des victimes, il 
fait encore une fois appel aux amis du 
peuple chHien. 
· Il y a quelque temps, dooze vedcltes 
de la chanson Qnt perruis l'édition d'un 
disque, elles ont « chanté pour le CHI­
LI "· A leur exemple, des milliers de 
personnes accepteront de renouveler 
leur geste de solidarité. Les dons- pen­
Yent être adressés au : 

SECOURS POPULAIRE FRANCÀI'S 
Fédéi-ation de Loire-Atlantique 

13, rue du Mal-Toffre - 44000 NANTES 
C.C.P. 576 01 U Nantes Tél. 74-48-41' 

Indiquer : CHILI 

Invitez un enfant défavorisé 
Dans une Z.U.P. quand on a dix ans,. 

mêm e au mois d'aofat, il fait gris, tris.te. 
A,·ec pour tout t errain d'aventure, une· 
dalle déserte. Un -pré, ·des vagues, une 
vache, du sable, un sapin, un ch ien fou, 
un vélo : on rêve. 
· Alors si vous avez déjà un enfa11t, un 
eoin de jmdin ou quelques vagues pro­
ches, ou un ruissem.1, ou un vélo dans le 
garage et que vous a imiez voir s'éclair­
cir le regard d'un enfant un peu p crdlL .. 
Je Secours Populaire Français organise 
chaque é té des placements familiaux 
d 'un mois. 

Vous pouvez vous adresser : 
Au Comité Nantais du Secours Popu­

la ire Français, 22, quai Ernes t-Renaud 
44100 NANTES - Tél. 20-53-45 ou Fédéra­
tion du Secours Populaire Français, 13,, 
rue du Maréchal-Joffre - 44000 NANTES 
Tél. 74-48-41 ou Comité de Saint-Nazaire 
du Secours Populaire Français, 24, rue du 
Commandant Gâté - 44600 ST-NAZAIRE 
Té l. 70-27-23 ou Comité de Châteaubriant 
du Secours Populaire Français, Madame 
DOCEUL Claude - 7, avenue du Lac -
4:4110 CHATEAUBRIANT - Tél. 28-05-84. 

. Le Comité Nantais du Secours Popu• 
Jaire Français demande à toute per son­
n e qui disposerait : 

- d'un lit de bé bé, 
- d'un lit 2 places (sommier , matelas), 
- d'une table, 
- de chaises, 
- d'un buffet de c uisine, 
- d'une armoire, 
e t qui souhaiterait donner ce mobilier, 

d e bien vouloir l'en informer afin d'ai­
der une fa.mille qui se trouve actue lle­
m ent dans un grand dénuement .. 

Comité Nantais du Secours Populaire· 
f _rançais, 2Z, quai Ernest-Renaud -441001 
i'lANTES - Té l. 20-53-45. Heures de per­
manences : du mardi au vendredi, de 
~ heures à 12 heures er de. 13 ·h. 30 à : 
l1 h . 30. C.C.P. N° 2082-26 S NANTES. · 

JUSQU'AU 4 JUIN 1983 
JERRICAN 
10 litres, bouchon simple, ref. 383 BS ................ . 

GLACIÈRE 32 litres 
réf. 1 0 762 ...... .. ....... .. ... ........................................ . 

GLACIÈRE 36 litres 
équipée , réf. '10 531 .. .................... , ...................... . 

CUISINE PUSSE 
sans garde-manger .. ... ... ............................. ......... . 

RÉCHAUD CAMPING GAZ 
2 feux EDEN ... .......... ................... ................. . 

RÉFRIGÉRATEUR 

8~20 
42,40 
&IJ,35 

. • 

93,55 
155,95 

CAMPING GAZ . 
ATL 300. 60 litres ....... ............................. . 

BARBECUE FONTE 
1.346,&o 

99,50 4'3,5 x 26,5 cm avec moteur et accessoires ....... . 

r~~~ Dl:J ROLAC, 8(} x 60 .................. ~ ..... . ...... 46 ,60 

iol~~~a~?re polypropylène ............................... 24,35 
l&,25 CALDOS . 

t1:1be-zir-rgue. toile nylon·, ................................. ......• 

rm~~!;~k-;.:.:.~ .... .. .. ................................... _. 42,m 
56,ss-­

~!~~~ ~:~~1~~!.~~~:...... ... .... . l39i ,J·!i. 

MATELAS PNEU MA TIQUE.. 
!i.boudi.ns RéL 569 ·····-····· ···--·-························· 

17!,no TAPIS DE SOL 
moussé de polyethylène,50 x 1 SOJ ......•....••....••...• 

~~1~.~7 m~ig~~.~A~ ............................. _. 3&;4fr 
~,30_ SAC DE COUCHAGE 

nytof<J, imprimé su r maille-.... .................... .............. . 

~~~s matelasse 2- cm.Rét. Z4Z ............ :...... 89,.9U 
SALON DE JARDIN PLASTrQUE 
1 table diamètce 70 4 fauteuils pliants ........ .. 

SALON DE JARDIN 
métallique laqué blanc 1 table diamètre 95 
2 fauteuils, Z chaises ....... ....... ... .. ....... ........... . 

SALON DE JARDIN 
bois laqué blanc 1 table 1 OO x 70 
2 fauteuils APPOLO, 2 chaises VENCE. ....... . 

SALON DE JARDIN ALUBERT 
Réf. ALCENE 1 table plateau résine. 
4 fauteuils plastique .... ......... .. .............. ........ . . 

174,90 

42'.t ,oo 

446,50 

617,&o 

SALON DE JARDIN BARI 
1 table diamètre 1 OO plateau mécalit, 4 fa u-
t eu ils plastique ...... .. ............ ..................... ......• 

CHAISE PLIANTE 
laquée blanc ..... ...... ....... .. ................................... . 

PIED DE PARASOL 
plastique ......... . ; .............. ....................................• 

PORTIQUE 
2 mètres . équipé 2 balançoires 
- 1 balaocelle .... .. ...... : ... ......... ........ ............... . 

VALISETTE 
8 boules a jouer ALUKA 2 buis .. .... : ...... .........• 

TABLE DE PING-PONG 
pliante Réf. RIVALE 107 ..... .. .........................• 

PISCINE GONFLABLE 
3 boudins, diamètre 1 OO Réf. 60 801 ........... .......• 

BATEAU PNEUMATIQUE 

960,45 
44,85 
14,85 

274,40 
94,90 

436,45 
30.,75 

SEVYLOR 
Caravelle K 36. 1 70 x 113 cm ....................... . 

BATEAU PNEUMATIQUE 
C.OMET 
191 x, 123 cm ................. ................................ . 

GlLEr 
ptaocbe ~voile. ..... ... -- ··· ····················· ···········• 

151,25 

130,10 
119,c&Q 

BRASSJEREOE SAU.VETAGE 
h'Omotog;uée- plaisaACe- taille stalldarcL .............. . 

S:AC'A D.as· 
~400., ... .... . . .......... ... ......... .. .- ................. .. . ............ . 

~e-~~!!~~~.~.~.~~~. 
REWmQUEPORTAFLOT. 
T 2-0-. 2.5C kg cba1~.e-utile, ........... : ...... ,. ........ .. 

PÊCHE 
PAN LER 
siège-contrep!aquê-1 casie< PSC 1 ..................... . 

B.QURRlCHE 
roode, diamètre 25 11 BIR 25 11 ........................ . 

C.A~NE 
lancer verre plein standard 
long_ueor 1 .60 m CPE 160 ..... ........................•..... ~ 

MOUUNE-T 
lancer léger standard, bobine 
enveloppante-M 100 ...... .......... ............................. . 

CANNE 
téléscopiqu.e s piroverre. longueur 3 m C3 .....•....• 

EPUISETTE 
téléscopique-standard ES .... ............................... .• 

71,211 
13~as: 

173Jm 
8!7,on 

8II,3a 
19,40 

24,15 

15,oo 
16,an 
28,30 

DANS VOS CENTRES LECLERC 
NANTES rue de La Bottière 
ORVAULT route de Rennes 
REZÉ route de La Rochelle 
REZÉ autoroute de Pornic 
SAINT-HERBLAIN boulevard du Tertre 

. SAINT-NAZAIRE Le Petit-Caporal 
SAINT-NAZAIRE Le Point-du-Jour 

ANCENIS Saint-Géréon 
BLAIN route de Nantes 
CHATEAUBRIANT route de St-Nazaire 
CLISSON route de Nantes . 
PONTCHATEAU route de Nantes 
SAINT-BRÉVIN avenue Raymond-Poincaré 
SAINT-NICOLAS-DE-REDON 
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L'optimisme chevillé au corps, depuis 
des semaines, des mois, les communistes pré­
paraient leur Fête de « l'Humanité», escomp­
tant bien que. le solei l serait lui aussi de la 
partie pour contribuer à en fai re un succès. 
Bref éclair dans un c ie l morose, le temps de 
la fête, le sole il vint fréquemment se réjouir 
avec les 6 . 000 personnes qu'accuei il it le Parc 
Paysager durant ces deux jours e t les ondées 
se fire nt rares. 

Ains i pu se dérouler da ns de bonnes 
conditions cette fête 1983 qui reste ra dans 
les a nnales comme une grande et belle fête 
popula ire et politique , organisée. pa r la Fédé­
ra tion du Parti Communiste Français 

Une grande fêt e pol itique, 
oui, incontestablement. En té­
moigne la qualité des discus­
s ions qui ponctuaient les ren­
contres au fil des allées et qui 
se concluèrent par un sensible 
renforcement du parti et du 
M .J.C.F. ; intérêt aussi suscité 
par le débat " !'Economie à 
b ras le corps • animé par 
Claude Aufort, membre de la 

Section Economique du Comité 
Central ; par l 'exposition Ara­
gon ; et surtout l 'attention ob­
servée !ors du meeting central 
de la fêt e. Meeting, au demeu­
rant, à plus d'un titre excep­
tionnel. 

Symbole des progrès enregis­
trés par le P.C.F. dans la région 
nazairienne. c 'est le tout jeune 
maire de St-Joélchim, Marc 
Justy. qui le présidait. Avaient 
d 'ailleurs pris place à la tribune 
!es membres du Comité f édéral , 

!es maires de Trignac, Montoir, 
Batz-sur-Mer, le consei ller géné­
ra ! Michel Moreau. 

En quelques mots, souvent 
plein d'humour, Marc Justy 
exprima son émotion dev;int 
l 'honneur qui lui était fai t de 
présider une telle fête. I' souli­
gna combien l'élection de Saint­
Joachim - cette commune où 

résident un très grand nombre 
de t ravailleurs des grands chan­
t iers nazairiens - dans un 
èanton et une circonscription 
détenus par la droite la plus 
r éactionnaire, était significative 
de la bonne santé du parti. 

·li pélssait ensuite la parole au 
tout nouveau secrétaire de la 
Fédérat ion de L-A. du P.C.F., 
Gi lles Bontemps , après avoi r 
évoqüé en termes chaleureux la 
richesse de ce que fut et res te 
aujourd'hui l 'apport de Maurice 

. 1 

OBJE TS TROUVES 

De nombr eux obj ets, notaxn.1:n ent des trou sseaux de 
clefs 'Ont été trouvés sur !a fête. Ces objets son t à r elirer 
à l a f édér:itiüll, 41, rue d es .Olivettes à NAo'\'.TES - Tél é­
phone : 89-72-28. 

Les objets non !·éclamés 3 comp~er du 15 j nin, ser ont 
remis aux obj ecs trou vés à Saint-Nazai r e. 

Rocher à !a Fédération et au 
pélrti . 

D'entrée , Gilles Bontemps 
appelait « à agir partout sur 
tous les terrains, en ut ilisant au 
mieux les moyens nouveaux 
dont on dispose aujourd'hui pour 
avancer dans la mise en œuvre 
de la politique nouvelle choisie 
en 1981 ». 

Il procédait à une large ana­
lyse de la crise « ni mondiale, 
ni fatale '" " qui expr;me le 
besoin de réformes démocra­
t iques profondes • dans chacun 
des pays capitalistes. et au plan 
international " d 'une action dé­
terminée pour la sécurité, pour 
le désarmement, la paix, et 
pour un nouvel ord~e écono­
mique mondial " · 

H évoqua le bi lan ')Ouverne­
mentai pour rappeler « l'appré­
ciation positive ,, portée par ies 
communistes. ce qu i, ajoL1 ta-t-i l , 
" n'enlève rien aux crit iques que 
nous avons fait es concernant les 
mesures pr ises récemment avec 
le plan de rigueur " · 

Insistant sur la nécessité, 
pour· 1es travailleurs. de mettre 
en échec les tenta tives patro­
nales p0ur « briser les acquis 
sociaux », " refuser d'investir 
pour ta product ion et l'emploi " • 
" poursuivre leur politique de 
redéplo iement, de gâchis. les 
exportations de c a p i t " u x '" 
Gilles Bont emps ci ta le cas 

d'Alsthom - Atlantique 
groupe aujourd"hui 
11 000 salariés dans 
bl issernents. 

qui re­
en L.-A. 

quat re éta-

« Ce grand groupe, précisa+ 
il, a .réalisé en 1982 au plan 
national 1,6 milliard de profits. 
Or les invest issements réalisés 
dans la même période ne repré­
sentent que 37 ,5 % de ce 
chiffre. Le reste a été ut ilisé 
pour l'essentiel à des opérations 
de placements financiers au 
plan national et international. " 

« Toutes ces pratiques con­
tribuent à handicaper, voire 
remettre en cause l'effort en­
gagé pour le redressement éco­
nomique et l'emploi. " 

« Il faut donc imposer une 
gestion nouvelle. " 

" Les travailleurs en ont 
aujourd'hui les moyens. " 

« Au moment où, il y a quel­
ques heures à peine, le beau 
car-ferry blanc quittait Dubigeon, 
où le navire des chant iers na­
zair iens va partir pour la Ho!­
lande, ces joyaux de la haute 
technicité, fruits du savoir-faire 
des travailleurs de cette région, 
de 1'0 .S. à l ' ingénieur, salués 
par des milliers àe gens, 
montrent les immenses ·possibi­
lités qui existent dans la· cons­
truction navale. " 

« A propos de ce super-navire 
de cr oisière destiné à la Hol· 
lande, t out nous invite à -enga· 
ger la bataille pour reconquér ir 
le marché de la croisière que 
le pouvoir giscardien a liquidé 
et qui donnerait du travail à 
nos deux chantiers. » 

D,e même, poursuiva it-il. alors 
que !a droite règne en maître 
dan·s ce département , _ cett e 

r eg1on, elle s'attaque de front 
à la politique nouyeile. 

" Ainsi , après avoir porté des 
coups à la construction navale 
en r ivière, ils s'attaque.nt à la 
Culture à Nantes, ·à la vie des 
associations en· liquidant le 
CRAN et, non contents de cela, 
ils veulent aller plus loin encore. 
En suspendant les t ravaux du 
tramway nantais - qui doit 
servir de baric d'essai pour la 
mise au point technique de ce 
produit dont les perspectives à 
l'exportation sont importantes -
c'est à la fois à une entrepris~ 
nationalisée qu'ils portent leurs 
coups (Alsthom), à l'emploi des 
entreprises du Bâtiment inté- . 
ressées à sa construction et en 
même temp$ au redressement 
du déficit de not re balance 
commerciale. » 

" Pourtant il est possible de 
redresser cette situation. » 

" Car en effet , la crise n 'est 
pas fatale et notre pays di$'pose 
de ressources nécessaires pour 
impulser la r elance de notre 
économie. » 

Et Gi lles Bontemps développa 
les proposit ions du P.C .F. pour 
donner un nouvel élan aux indus­
t ries ex istantes comme la na­
vale ou la mécanique, l'aéronau­
tique : il insista sur le néces­
saire développement de l 'agro-

• U,n escabeau de deux 
mètres en tube et m arches 
en bois, appartenant au 
'cam arade René RIVE RON 
a été emprunté sur l e 
chantie1· de la fête. Prièr e 
de prendre contact au 
45-94..1)5 pour la restitu­
tion. Merci. 
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a!imentaire dans notre reg1on, 
sur les moyens de notre indé­
pendance énergétique. 

Il appe la à la lutt.e pour les 
salaires, les conditions de tra­
vail , les libertés et conclua son 
intervention en insistant sur la 

UNE GRANDE FÊTE 
POPULAIRE 

6 000 personnes auront fou lé· 
les allées du parc paysager 
durant ces deux journées · de 

qui montra une nouvè i!e fois 
qu'il esP un des· grands artistes 
de la chanson fra1iça1se, le bal 
organisé le sam_edi !>Oir par .la . 
M.J.C.F. et 'q'ui connut un grand 
succès. Oui, tout ce la contribua 
à réaliser une grande tête de 
l'Humanité 1983. 

Parmi les nombreuses - . e t très appréciées démonstrations sportives, celle des gymnastes 

nécessité de « ne ménager 
aucun effort pour contribuer au 
s uccès de la Fête de la Pa ix du 
19 juin à Paris à l'initiative de 
l'appel des 100 » . 

Appel d'ailleurs qui rencon­
tra un large écho puisque durant 
la fête, plus de 60 · personnes 
s'inscrirent. 

fête .. Une foule jeune. dyna­
mique, enthousiaste même qu i 
apprécia cette tête v;ve et 
colorée, !es stands, jeux, dégus­
tations. expositions tcei 1es no­
tamment évoquant les problèmes 
de la paix), les .nombreuses 
animations sportives qui se 
déroulèrent, comme p:usieurs 
initiatives musicales . en piein 
cœur de la fête, Marc Ogeret 

Le de1~nier R ENDEZ-VOUS de la VIGNETTE se 
déroulera VENDREDI 3 JUIN, à 18 h . 30, à la Maison 
du Parti, 41, rue des Olive ttes à NANTES. 

Cette r éunion autour d'un buffet campagnard, sera 
l'occasion pour les trésoriers de sections et les respon­
sab les des stands, de tirer le bilan d éfinitif de la fête. 

Les prix divers, décernés par le jµry des «étoiles de 
la qualité» seront remis lors d e ce r endez-vous. Le der­
nier t irage de la vignette y sera effectué. 

. .. 
Les << Etoiles >> 
de la qualité 

1) PRIX « AN~MATION ENFANTS ;, 

• l"' :. Cellule de Sain t-Jean-de-Bo'iseau (dessins d'enfants et 
d'adul tes ). 

• 2° : Section de Saint-Herblain . 
B 3' : Cellule E lsa T riolet, Tr ignac: 
• 4' : Ce~lule Gérald Montoir, de Penhoët- Saint-Nazaire, pour­

Ja q~1allté d'en~emble · Lu.tte pour Ja paix - Propositions du 
Par ti Commumste França is. 

2) PRIX « QUALITES ARTISTIQUES » 

li l " : Cellule Elsa Triolet, Trignac. (Exposition photos, fabri­
cat10n sur place de colliers, originali té stand ). 

• 2• : Cellule de Saint-Joachim. (Les commLU1istes pou rsuivent 
la tradition, expo-photos. outils, produits régionaux). 

3) PRIX « QUALITE-PRIX » 

Il !"' : Section de Nan tes. 

4) Pour le record de' participation de cellules et la contribution 
à. l'organisation de la fête . 

. P rix spécial : section de Sa int-Nazaire. 

5) E ncouragement à la participation et à la bonne tenue du 
stand : cellule de Pontchâteau. 

6) POUR LE « PRODUIRE FRANÇAIS » 

• l "' : Section de la Basse-Loi re. 

7 ) Deux voyages à la fête de !'H uma pour le meilleu r diffuseur 
de la vignet te . 

8) Deux voyages pour le plus d'adhésions réalisées. 

9) Deux voyages pour le meilleur abom1eur à la presse du P.arti 

Beaucoup de jeunes découvrirent l'escrime k>rs de ._ tête. 



La droite n'a pas attendu 
'longtemps pour mettre en 
œuvre sa politique culturelle : 
à peine plus d'un mois après 
son arrivée à la mairie, elle 
s'est aµaquée à divers étab~is,. 
-sements culturels ·d:e la vfüre .La 
Maison ·d:e la Culture> de Nante:s 
a été ia ·première' -visée- : we~ 
amputation de 2 millions de 
francs sur les 6,8 de sa sub­
vention ; à coùrt terme, 1:arret .. 
de toute activité à partit de la 
'mi-juin, à . mu.yen. terme. s-0n 
existence même remise en· 
cause. 

Ce que MM. Chauty et Per; 
venche n'avaient· pas prévu, 
c'.est la riposte à ~eurs ·mauvais 
coups. Décidée, massive, celfe 
de la Maison de la Culture 

adhérents. conseil d'adm1nis-

~ration, personnel, confondus -
ne s'est pas fait attendre : une 
pétition paraphée par 20 000 
signatures, une manifestation, 
mercredi dernier.. regroupant 
p1u~ de 5 000 part i cipan~s-1 Les 
objecti:fS. frxéS" -au départ ont 
été ' .dépassés au0d:elà de: tou.te 
e-spérance : '1'S '000 signatures 
semblaient un chiffre ambitieux, 
quant à · la manifestat!on, on 
espérait qu'elle r e-g. r ou p ~ 
« quelques milliers • de partici­
pants, -sans pré·oiser da:1antage. 

« Notre arme c'est l'humour ; 
il faut ridiculiser ceux qÙi 
veulent nous abattr:e .,,_. Jean­
Blaise, 'le.directeur de la Maison· 
de la Ctilture, avait donné le 
ton. Mus'ïcièns, cracheurs de· 
feu, serpentins gonflés . d'air; 
ballons multicolores, sl~gans, 

chansons ... la manifestation aura 
bien été la fête souhaitée par 
ses organisateurs. Et dans le 
même temps, l'expression de 
l'inquiétude -de milliers · d.e--Nan-­
taises et· de Nantais, aux pre· 
miers rangs desquel s le.s 
artistes et les p.rofessionnels 
de- la· Culture; devan.t la gravité 
de ra situation . et· l'importance. 
de, l 'enjeu. Je.an Blaise ·les rap­
pelait en introduction : " Au 
moment où Nantes commençait 

· à avoir une politique culturelle 
cohérénte, on· ·nous assure que 
la ville doit être décontaminée. 
Les Nantais ne veulent pas de 
ce discours réactionnaire. Notre 
action culturelle n'est pas un 
luxe·· ni un caprice de société, 
mais e11e a au contraire un rôle 
déterminant de pré~ervation de 

nn D(S M(RfS, "nn 0( lA PAIX" ... 
· Dimanche 29 mai, fête des 
mères, pour nous communistes, 
c'est à la fois un jour de fête 
et un jour de lutte. 

Nous ne voulons pas enfer­
mer les femmes dans le rôle 
unique de mère, mais nous 
tenons compte des réalités et 
la maternité en est une. ' 

Beaucoup reste encore à 
conquérir pour une meilleure 
protection de la maternité no­
tamment dans les entreprises, 
mais aussi plus généralement 
dans le monde, le droit à un 
avenir heureux pour tous les 
enfants. 

Celu i-ci commence par le 
maintien de la paix, par le 
désarmement. 

Faisons de cette fête des 
mères 83, un jour de lutte pour 
la paix. 
: Comment les femmes qui 

donnent la vie pourraient-elles 
rester indifférentes à cette 
grande cause humaine ? 

Aujourd'hui, le monde dis­
pose d'une capacité de des· 
truction supérieure à un mil­
lion de bombes du type de 
eelle- d 'liiroshima... JI existe· 
t rois fois plus d'àrmes atomi­
q\,les que. ce qui -est nécessaire 
pour détruire complètement la 
terre. 

Les grandes puissances jet­
tent des millfards dans la 

fab.ricetion d'engins qui prépa­
rent l'apocalypse, alors que 
des millions d'enfants dans le 
monde meurent de faim, alors 
qu'à l'aube du XXI' siècle, il 
existe encore un ri1.illiard 
d'ana:phabètes sur la planète. 
Dans le monde, des millions 
d'hommes et de femmes se 
dressent contre ce péril et ces 
gaspillages. 

Nous aussi, agissons pour Je 
désarmement, pour q~e l 'année-
1983 ne soit pas celle de l'ins­
tallation de nouveaux missiles 
en Europe. 

Joignons notre voix à· celle 
des te mm es d'Angleterre, 
d'Allemagn-e, de Ho Il an-de:· 
d'U.R.S.S. pour dire non à la 
guerre, expr imons notre vo­
lonté de v.ivre dans un monde' 
fa it de joie et de fête. 

Par-delà· leurs conceptions: 
philosophiques, religieuses. par­
delà . leurs origines sociales, 
leurs orientations politiques, 
des mil lions d'hommes et de 
femmes dans le. monde luttent 
pour la paix. 

L'année dernière en· France, 
250 -000 personnes· ont répondu · 
à l'appel lancé par 100 person· 
nalités : 

" Nous disons qu'il fa11t 
sauver ce. qui peut l'être en 
mettant un terme à la course· 
a11x armements. 

Nous disons que le désarme. 
ment, cela se négocie, et que 
la paix n'est par un hasard. 

Nous disons : négociez à 
l'Est et à . l'Ouest, pour la 
sécurité des nations et pour 
que le désarmement devienne 
enfin une réalité. 

Nous disons que la course 
aux armements est une course 
à la ruine et qu'il faut donner 
à la vie ce qu'on gaspille pour 
la mort, car on peut, sans 
armes, combattre et la misère 
et la faim dans le monde. ,, 

Ces personnalités ont décidé 
de poursuivre leur action, et 
elles nous appellent à faire du 
19 juin à Paris " la fête pour 
la paix " · 

La paix, c'est l'affaire de 
tous. Lutter pour la paix, c'est 
·lutter pour la vie, pour l'ave­
:nir de nos enfants, 

Nous étions des centaines 
de femmes de Loi re-Atlantique 
·à· la marche de la paix le 
20 juin dernier, nous devons 
être... encora pl-us nombreuses 
cette année, pour montrer 
notre détermina.tien à vivre 
dans un monde de. paix. 'Fâi· 
·sons de la f'ête· des mères un 
grand jour p.our pré.parer la 
•· Fête de la Paix • . 

Joëlle LE. HERISSE, 
membre du -sécrétariat 

fédéral du P.C.F. 

l OU~~ l\j SAINT-NAZAIRf 
SUCCÈS D'UN JOYEUX ANNIVERSAIRE 1 

• 

Du 5 au 14 mai se déroulait_l'Anniversai re des Centres L ECLERC de Saint-Nazaire : l e 
Poii.1t du Jour _et l e Petit Capor.aL Ce fut un véritabl \! succès, avec une animation quotidienne, et 
surtout des pnx à « couper le souffle » à tous les rayons. L e mardi soir 17 mai étaient fêtés 
les heureux gagnants en présence de nombrem.: inv.ités et du personnel des deux magasins . 
.M.. et Mme Rigault, directeur des Centres E. LecJerc, après ·ayoir distribué les 14 tél éviseurs 
couleur gagnés chaque j cmr, ont remis les clés des deux Renaul t U tirées au sort l e samedi 
14 mai à · Mme Delal ande, de Saint-i'lazafre et à Mme Rast el , de Guérande. · 

B~avo L ECLERC! . 

1 

6 

la démocratie. Nous avons 
apporté un peu d'air frais dans 
une métropole régionale tenue 
jusqu'alors dans un isolement 
culture1 contre> na.ture:- Si. nous 
nous battons; Nantes ne. rede­
viendra pas un désert r:ul turel " · 

La manifes.tatiorr elle-même en 
témoignait : la Maison· de la 
Culture a réussi, en quelques 
mois d'existence seulement , à· 
donner une· image nouvelle de 
la Culture, dans la ville. Elle a 
su sortir de ses murs pour 
amuser, t oucher, interpel ler, 
provoquer. Dans le même temps, 
el le a su débuter une collabo­
ration, sans doute reste-t-il 
beaucoup à faire, avee les 
artistes et les professionnels 
locaux, trop souvent condamnés 

été présentes, sans exception 
et banderoles à l'appui, le 
18 mai. 

La Maison de la Culture est 
bien le symbole « d'une poli­
tique culturelle cohérente '" 
pour reprendre les propres 
te.rmes de son directeur. Faut-il 
rappeler que cette. no.uvelle pol!· 
tique culturelle a pu se concre­
tiser grâce· à. l'action persévé­
rante, en profondeur, de la pré­
cédente municipalité. et" de 
l 'adjointe- qui avait la. responsa­
bjJ it é> des Affaires . culturelles. 
notre camarade Jocely}le Cail­
leau, et à. l'essor nouveau de la 
Culture. dans· notre· payS>; depuis 
l'avènement de la gauche.· au 
pouvok ? A contrario, les me­
sures décidées· par MM. Chauty 
par le passé à s'exiler ou à 

vivoter. Il est remarquable de 
ce point de vue que toutes les 
t r o u p e s professionnelles de 
théâtre existant à Nantes aient 
et Per.veAche; et gui- touchent­
aussi !'Ecole des .Bèaux-Arts, Je, 
CRAN, de n©mbreuses . associa-­
tiens, sont bien ' Jà preuve que 
la Cult ure· a tout' à. craindre 
d'un reto1:1r de la droite aU­
pouvoir, dans notre pays comme 
dans· notre ville. 

" ElargiT le c e r c 1 e d e s 
conna.isseurs "• i l y a tant de 
chemin à faire pour exaucer le 
vœu de Brecht. Les commu­
nistes réfléchissent, débattent, 
proposent sur les questions 
essentielles de la Culture : la 
c réation, le rapport e.rt istes­
public. la ségrégation sociale, la 

révo lution culturell e. Au moment 
où le temps est venu du pas­
sage aux travaux pratiques, la 
droite censure, rogne sur les 
crédits : quel retour en arrière, 
si nous la laissions faire ! Le 
combat pour lâ culture èst indis­
sociable du combat pour le chan­
gement, pour la démocratie : 
l'enjeu · est de taille. les com­
munistes nantais, par• leur sou­
tien à· lai Mai.son de.> la• Culture·, 
par. leur participatiorr massive:- à; 
Ja, manifestatio'fl'du.18j on recon­
naissait aux premiers. rangs, 
Œlles Bontemps:, secrétaire fé­
déral,. Jean-Yves Coupel, secré­
taire de la section de, Nantes, 
Michel Moreau, èons.eiller génb 
rai , les élus de Nantes. ont· 
montré que leur action sera à· 
la· mesure de- l'enjeu. 

Brcataena 
loi ra 

Equlpamclnt 
notre société 

" dévêloppe son activité 
dans les Pays de Loire 
Etucfes, Fournitures, Equipements 

pour Collectivités locales, 
Comités cl'entreprises, Associotiona 

Immeuble « FORUM » 
48-50, rue B r a i-11 e · 
561 OO LORIENT 
Tél. 97/21.65.71 



DIMANCHE 19 JUIN 1983 

F P UR LA. 
Bois de V incennes 

APPEL 
Nous qui sommes ·pour la paix avons été cent pour commencer. 
Le 20 juin 1982, nous avons été 250 000 dans la marche pour la paix. 
Le temps v ient d'être des mi l lions. 

Paris 
PAIX 

Nous qui sommes pour la paix et le désarmement, en appelons solennel lement à tous les gouvernements, aux deux principales puissances en particul ier, et 
aux Nations unies. 

Notre action témoigne de notre angoisse mais aussi de notre espoir. Car paix et li berté ne peuvent être dissociées et aucun conflit n'est inévitable. 
Une fo is encore. nous répétons qu'i l faut sauver ce qui peut l'être en mettant u n terme à la course aux armements. Nous disons. que le désarmement. cela 

se négocie et que la paix n'est pas un hasard. Nous disons : négociez avec dét ermination. négociez à l'Est et à l'Ouest, pour la sécurité des Nations et pour que 
le désarmement devienne enfin une réalité. Nous disons que la course aux armements est une course à la ruine et qu'il faut donner à la vi e ce qu 'on gaspille 
pour la mort , car on peut, sans armes. co.mbattre. et la misère et la fai m, dans le monde. 

Nous qui sommes pour la paix, nous avons fait nôtres les parol es de Jaurès : ~ Je pleure sur les morts innombrables ... • et. forts de son exemple, nous nous 
sommes engagés à poursuivre notre combat, toujours unis, pou r que se fasse entendre à travers le monde la voix nécessaire du bon sens et de la générosité . la 
voix de la France. 

Nous nous adressons· à toutes les Françaises , à t ous les Français, aux citoyennes et citoyens de tous métiers. de tous âges et de toutes opinions. chacun 
avec ses raisons morales, phi losophiques. religieuses ou pol iti ques. 

Et c 'est aux jeunes aussi que nous disons : la paix est votre affaire. el le est votre aven ir, p renez-en conscience, car le poids de cet avenir repose sur vous. 
Nous souhaitons vous rencont rer plus nombreux encore qu'i l y a un an. Venez à la Fête pour la Paix. Elle se déroulera dans la musique. la poésie et l 'am itié 

le 19 juin 1983 au bois de Vincennes, à Paris. 

Initiat eurs de I'« Appel des cent "• Mmes et MM. 
ANDRUET Jean-Claude ; t A RAGON; AU BRAC Lucie; BATAILLE M ichel ; BAZIN Hervé; BEJART Maurice; BLANC Henri. BRETON Denise ; BUTOR M ichel : 

BROCHEN Jean-Louis; CAVANNA ; CHAM BEIRON Robert; CHARLES-ROUX Edmonde; CHEMETOV Paul ; CLEMENT Catherine ; DECAUX A lain; DELARUE Jean­
Claude ; DENIS Jacques ; DESGRAUPES Pierre ; Mme DORGELES Roland ; DUBIEN Denis ; DUCLAUX Sylvie ; DUHAMEL René ; DURAFFOUR Paul ; ESCANDE 
Francine; ESCANDE Paul ; Mme FARGE Yves; FERRAT Jean; Général GAMBIEZ ; GEBÉ; GERMA Michel ; GODELIER Maurice; GREMETZ Maxime; GROU~T 
Benoite ; GUIBERT Edouard ; GUINOT Alain ; HERRERO André ; JACOUART A lbert ; DE JAEGER Jacques ; JANKELEVITCH Vladimir ; JARRY Robert ; KAHANE 
Jean-Pierre ; LACOM BE Bernard ; LACROIX Daniel ; LAJOINIE André ; LANGEVIN Hélène ; LAN GIGNON Michel ; t LANOUX Armand ; LAROZE Jean-Claude ; 
LEFEBVRE Henri ; LE FORESTIER Maxime; LORENZL Stell io; LEROl-GOURHAN André; MAPFRE-BAUGÉ Emmanuel ; MAGNY Colette: MALDONADO J.-M . ; 
MANESSIER; MAREST Jeanine; MATTA; MERCIER- Georges; MILLIEZ Paul ; MÉSONES Serge; MONCLA François; MONORY Jacques : MOUSTARD René: 
t PAUL Marcel; PERRONET Annie; PIEPLU Claude ; PIGNON Edouard; PLATON Charles: PROU ' Suzanne : RANCILLAC Bernard: RIFIOD Elisabeth; t PASTEUR­
ROGNON René : SALACROU Armand. : SANGUEQOLCE Joseph ; SANTlNI Pierre : Amiral SANGUINETTI Ant oine : SCHWARTZENBERG Léon : SÉGUILLON Pierre-Luc ; 
SÉGUY Georges; SÈVE Lucien: STIL André; ROL-TANGUY Henri: TAU LELLE Lucienne : TERRENOIRE Louis: t THERET Gisèle: THOMAS Bertrand: TORDI 
Bernard: TOURNIER Michel : TR INTI GNANT Jean-Louis: VASARELY: VERCORS: VIGNERON René; VITEZ Antoine : VOVELLE Michel : WOLINSKI Georges: 
WOLINSKI Maryse ; ZARKA Pierre : ZAOUI Jean. 

Auxquels se sont joints déjà à l'occasion de diverses init iatives des milli ers d'autres personnalités. 

Soutien à I' « Appel des cent ,. · 
et versements financiers : 

Appel des cent" - 15 . avenue Victor-Hugo, 45116 PARIS 
Tél. 502.18 .00 

C.C.P. 953 74 Y PARIS Mme Yvonne Breteau 

" Festival du nre et de la peur " aux Club Festival des Jeunes 
et des Etudiants 

(Suite de la page 2) 

• BANDITS, BANDITS , d e 
Terry Gilliam, a vec J ohn Cleese, 
Sean Cormery, Shelley Duval 
(samedi, 14 h ; dimanch e, 16 h 20 
e t 20 h; lundi, 14 h et 22 h ·20). 

e STALKER, d'André Tarkov­
sky, avec Alexandre Kaidanovski, 
Anatole Solonits ine, Nilolaï Grin­
ko (mar di, 14 h et 20 h 15 ; mer­
credi l " juin, à 20 h 15). 

e LA FERME DE LA TER· 
R EUR (in t . - 13 ans), de Wes 
Craven, avec Mareu . Jensen , 
Susan. Buckner, Sharon Stone 
(mercredi 1" j uin , à 16 h 20 ; 

" j eu di 2 juin, à 14 h et 20 h ; ven· 
dredi 3 juin, à 22 h 20). 

e DOCTEURS IN LOVE, de 
Carry Marshall, avec Michael 
Mc Kean, Sean Young , Harry D. 
Stanton (mercredi l " juin, à 
14 h ; jeudi 2 juin , à 22 h 20 ; 
vendr edi 3 juin, à 20 h). 

• TOUT ... SUR LE SE XE, de 
et avec Woody Allen (vendredi 3 
j uin, à 14 h ; samedi 4 juin, à 
16 h 20 e t 22 h 20 ; dima nche 5 
juin, à 14 h et 20 h }. 

• LE SURVIVANT, de Boris 
Saga!, avec Charlton Heston 
(samedi 4 juin, à 14 h et 20 h ; 
dimanche 5 juin , à 22 h 20). 

e LE BAL DE S VAMPIRES, 
de Roman Polanski, a\·ec Roman 
Polanski, Jack Mac Gowran, 
Shar on :rate (dimanch<' 5 juin, à 
16 h 20 ; lundi 6 juin, à 14 h et 
22 h 20 ; mardi 7 juin, à 20 h). 

e TH E MAFU CAGE, de Ka­
ren Arthur, avec Caro l Kane, 
Lee Gra'nt, Jam es Oison (lundi 6 
j uin, à 16 h 20 et 20 h ; marcli 
7 juin, à 14 h et 22 h 20). . ' . . 

Pour ce fes tiva l, des cartes 
d 'abonnement sont en vente à la 
caisse, au prix d e 70 F pour cinq 
film s. 

Par ailleurs , une offre s péciale 
est faite (sur inscrip tion à la 
ca isse) pour trois films (« Ban· 
dits, bandits », " Pic nie 11 Han-
2ÎD"' Rock » et « Les t ueurs d e 
Î'E~lipse »), du vend. 27 (19 h 30) 
au samedi 28 (1 h 30) : trois films 
+ SANDWICH pour 50 f'. 

RINO SCOLARI . N'ESf PLUS 

8 

Nous apprenons avec tristesse ' le décès de notre camarade 
Rino Scolari. Rino Scolari avait été interné au camp de Cho·se! 
à Châteaubriant d'où il devait s'évader. . . 

Jeune communiste, camarade de Guy Moquet, Rin_o. devait, 
après son évasion, reprendre le combat dans la res;stance. 
li avait le grade de lieutenant-colonel. . . . 

Secrétaire général de !'Amicale des anciens internes des 
camps de Châteaubriant-Voves, Rino Scolari organisait chaque 
année l'évocation de la Sablière. 

Elu de Malakoff depuis 1948, il y présidait l'oftic:e d'H.L.M 
La Fédération de Loire-Atlantique. • Les Nouvelles • sïncl i .. em 
devant !<: mémoire de ce grand patriote et adressent à l'Am:caie 
nationale Châteaubriant-Voves toutes leurs condoléances. 

§ ;m, 

NÉCROLOGIE -
Notre cam;::rade Plerrs Barazer, de I;:: cellulè Chauvin de 

Chantenay, est décédé à l'âge de 79 ans. Vétéran du Parti 
ccmmuniste. il était de toutes les luttes pour le progrès. A sa 
famille, à ses camarades. la · Fédération et • Les Nouvelles• 
prése.nter.t leLirs si.ncères c.:iridqléances. 

".'l. 

. ·Les 28 et 29 Mai à Gennevilliers 
Les 28 et 29 mai. à Genne­

vill iers. au ra lie11 le festival 
des jeunes et des étudiant s. à 
!'ini tiative. du Mouvement de la 
J e u n e s s e Communiste de 
Fran::e et de l'Union des Etu­
diants Communistes.. 

Des dizaines de milliers de 
jeunes vont s'y retrouver. Des 
jeunes de notre département 
ont décidé de s'y rendre. 

Le Festival sera oour eux un 
grand moment pour parler de 
leur vie,· de !eur travail. de 
leur fe>rmation. de leurs études. 
pour chercher et trouver avec 
les ::ommunistes :es solutions 
pour une société plus jus.te 

Le Festival donnera ains: à 
la jeL•nesse ies moyens de 
parle!' pius for t que les oa­
trons. Ouan.;I la droite, les ri­
che$ se battent. se mobilisP.nt 
avec tant d'acharneri-ient , tant 
de· hn1 gne. les jeune::; ont in té· 
rêt à se rnssenibler pour être 
plus r.omb~eux et plus ~arts. 
pour être bien entendus du 
gouvernement. 

Secrétai res de cellules 

Le Festival c'est en même 
tem~s pour tous les jeunes un 
moyen .extraordin:aire de cr ier 
leur volonté de vivre dans un 
mondP. de paix et d'amit ié aux 
côtés de 600 jeunes venus spé­
cialement au Fest ival de plus 
de 70 pays. Venir au Festival 
c'est di re • assez d'argent 
pour Io guerre. assez de missi­
les. r.ouS" voulons le désarme­
ment • Venir au Festival, c est 
témc!gner de sa solidarité avec 
les peuples d'Amérique Latine 
que REagan tente de baillonner. 
Aucun jeune, garçon ou fil le. 
ne peut être insensible à cela. 

Les 40 jeunes qui 'ont adhéré 
à la J.C. ·lors dé 

0

la féte de 
l'Hum<.nité ce week-end . vou­
laient aussi préparer l;:i oré· 
sence de nombreux gars et 
filles au festiva l et ce la en 
chansons. mus i q u e, danses, 
rencontres. autour des stands 
pour dire, avec des mill iers 
d'autres jeunes. leur volonté 
de vivre dans un monde plus 
j ust~. 

Respons;;ibles à l'éducation de la sect ion de Nantes 

à la Maison du Parti 

SAM EDI 4 JUIN - 9 H. - repas sur place le mid i 

STAGE EDUCATIF 
· aùtour des quatre thèmes 

e Oueile réponse à la crise de la soèiété française . 
• D::ins le mouvement du monde. 
• Une voie révolutionnai re originale. 
• Un part i révolutionnaire : le P.C .F. 

La . fédération de Loire-Atlan­
t ique du Mouvement de la 
J e u n e s s e Communiste de 
France donne rendez-vous à 
tous les jeunes qui veulent 
participer au festival des jeu­
nes et des étudiants. 

Pour s'inscrire. i l suftit de 
s'adresser à des jeunes com­
munis~es ou de téléphoner au 
89-72-28. 

POUR 
ALLER AU FESTIVAL 

Départ vcncl1·ed1 à 21 h. 
\faison du Peuple à Sainl· 
Nazaire. 

21 b. 15 : f eux de Ce rté 
~ Tr.ignac. 

21 b. 30 : Feux \'Oie ex­
oress à Mon toir. 

22 h. 30 : P lace du Com­
nerce côté Bo u rse. 

Retour dimanche en soi­
·ée. mêmes lie ux. 

Sections 
inscrivez vos candidats à 

L' ECOLE FEDERALE 
du 11 au 18 'juin 
Maison du 'Parti 

Directeur at:: 1a punltcat1on 
Maurice ROCHER 

41. rue des 0 1ov,.r1es - NANTE~ 
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